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$20.00 le mille. Une autre botte plus
ýeuse pour les petits établissements
gallon du commerce, qui en réalité ne
t que trois pintes, un peu plus difficile
re, c'est-à-dire qu'il faut s'adresser aux
s où on fait une grande consommation
stes, aux grands hôtels, mais qui simplifie
til de la mise en conserves, puisqu'au lieu
i bottes à souder et à manipuler on n'en
ie. On gagne aussi sur le prix d'achat,
elles ne coûtent que $50.00 le mille.

omates destinées à la mise en conserves
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mise en boîte, la soudure et la stérilisation, to
doit être exécuté sans traîner. Si on dit ordin
renient que tout ce qui traîne se salit, dans
fabrique des conserves tout ce qui traîne sûr

Dans le cas où l'on pourrait facilement fai
usage de la vapeur, comme dans les beurreries
les fromageries, le travail de la mise en conserv
serait encore plus facile et plus rapide. On pe
s'en servir pour chauffer l'eau dans laquelle
ébouillante les tomates, et ensuite pour la sté
lisation que l'on peut faire dans une for
botte hermétiquement fermée et munie d'u
soupape de sureté, d'un manometre pour ind

quer la pression, et d'un thermomètre pour
degré de chaleur. Avec ce système on élève
température à 240 degrés Farenheit, et la sté
lisation s'opère en 18 ou 20 minutes pour 1
petites bottes, et en une demi-heure pour 1

recettes. Cent livr
roducteur 20 centin
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lui coûtent 60 centin
iserves coûte 50 cen
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'MNOS ARBRES
FRUITIEMnS

LA TAILLE DES ARBRES
FRUITIERS

LE PINCEMENT

le Dans un arbre fruitier en formation. si nous
la considérons une branche charpentière, nous
ri- 'voyons sur tout son parcours des coursonnes ou
es branchies à fruit, et à son extrémité, sur le rameau
es de prolongement taillé, des coursonnes et un

nouveau rameau de prolongement en vole de
es formation. La sève qui arrive dans cette bran-

sche doit suffire à alimenter convenablement
Stoutes ces productions ; mais on sait qu'e

S. presse avec plus de force vers l'extrémité que
vers; la base, et que prés de celle-ci les coursonnes
sont moins copieusement irriguées et souvent

ie même meaées de s'éteindre,
,s Pour remédier à cette sitution~ et régulariser
le la distrbto de la sève on a recours au pince-

mient OUr au cassement des rameaux en voie de
n. développement.
nt Le pincement se fait sur des organes herbacés;
es le cassenment a lieu lorsqu'ils sont déjà ligneux,
il. et dans l'n et l'autre cas le but c'est d'enlever
es les zoes~ d'acrisement les plus intenses, de

t meteun~ bargesretorrent à~ l'etrée des
Srégins Ù lcolae trpde ore,de façon
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